
Por t -Gen t i l10
Mercredi 7 Juin 2017

A la suite d'une plainte
formulée par la société
CRBC, adjudicataire des
travaux en cours sur la
route d'Omboué, le gou-
verneur de la province de
l'Ogooué-Maritime a
convoqué une réunion
d'urgence pour une sensi-
bilisation des transpor-
teurs de sable.

LE gouverneur del'Ogooué-Maritime, Pa-trice Ontina, a réuni, ven-dredi, dans la salle deréunion du gouvernorat,les transporteurs desable, les représentantsde la China Road andBridge Corporation(CRBC), la société adjudi-cataire des travauxd'aménagement de laroute Forasol-Omboue,et plusieurs responsablesdes administrations pu-

bliques locales. Un seulpoint figurait à l'ordre dujour de cette rencontre :la sensibilisation à l'acti-vité d'exploitation et detransport du sable dansla cité pétrolière duGabon.Cette réunion fait suite àune correspondanceadressée, récemment, àla première autorité ad-ministrative de la pro-vince par lesresponsables de CRBC.Ces derniers se plaignent

d'une situation préoccu-pante à leurs yeux : lenon-respect, par lestransporteurs de sable,des dispositions relativesà leur activité pourtantédictée par la directionprovinciale des Trans-ports terrestres.A en croire les responsa-bles de l'entreprise chi-noise, cette situationpourrait, non seulement,gêner l'évolution des tra-vaux en cours, mais encompromettre égale-

ment la qualité de l'ou-vrage. «Chaque fois qu'ils
circulent, les camionneurs
déversent du sable le long
de la route. Celle-ci se re-
trouve donc constamment
ensablée», explique unresponsable de la ChinaRoad and Bridge Corpo-ration. Précisant que « le sable,
qui se déverse sur la voie,
va ensuite se déposer dans
les canalisations et les
boucher. Ce qui risque de
favoriser, à long terme, un

problème d'assainisse-
ment de l'ouvrage ».Pour le gouverneur de laprovince de l'Ogooué-Maritime, cette situationdoit prendre fin. Dans cesens, il a annoncé que «
des mesures seront immé-
diatement prises pour
contraindre les transpor-
teurs de sable à se confor-
mer à la réglementation.»L'une des mesuresconcerne la mise en placed'une brigade de surveil-lance. Laquelle aura pour

mission essentielle deveiller au strict respect,par les camionneurs, desdispositions en vigueurliées à leur activité sur letronçon Forasol-Mbega.Au cours de cette rencon-tre, la direction provin-ciale des Transportsterrestres a axé sa com-munication sur les condi-tions d'usage de cetteroute par les transpor-teurs de sable. Les ca-mionneurs, a-t-onentendu, doivent « avoir
une ridelle hermétique,
avoir un chargement ne
dépassant pas le niveau
de la benne et une bâche
de protection pour bien
couvrir son chargement».La route Forasol-Mbegaavait été partiellement li-vrée pour les besoins dela Coupe d'Afrique desnations de football, dis-putée en janvier-février2017 au Gabon. Elle estdonc encore en chantieret ne saurait être utiliséeà plein temps.

Le gouverneur interpelle les transporteurs de sable
Route Forasol-Mbega
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Le gouverneur de la province de l'Ogooué-Maritime,
Patrice Ontina (c), lors la réunion avec...
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...les transporteurs de sable de Port-Gentil.
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LA nouvelle va faire dubien aux apprenants dePort-Gentil : cette cir-conscription scolaire vadisposer, bientôt, de deuxnouveaux centres d'exa-men pour le baccalauréatgénéral. L’information aété donnée au cours de lavisite d'une délégationdes responsables du mi-nistère de l’Éducation na-tionale, conduite parFrançois Pango et Yo-lande Tchango, tous deux

inspecteurs des centresd'examens du Brevetd'études du premiercycle (BEPC) et du Bac.Au-delà de cette annonce,les émissaires de la direc-tion générale des Exa-mens et concours sontallés faire le tour du pro-priétaire, avant le débutdes épreuves du BEPC etdu baccalauréat. Ainsi, sesont-ils rendus au lycéeAmbourouet Avaro, aulycée Raponda Walker,au nouveau centre dubaccalauréat du lycéeThuriaf Bantsantsa et aucentre du BEPC du col-lège d’enseignement se-condaire de Bac-Aviation. Une visite qui leur a per-mis de faire le tour d’ho-rizon des salles de compositions et de cellesabritant le secrétariat, lasaisie des notes.

François Pango et Yo-lande Tchango ont aussivérifié le nombre des ta-bles-bancs dans les sallesde classe, tout en appré-ciant la qualité des com-modités et voir aussi siles produits pharmaceu-tiques sont disponiblesdans les infirmeries, pours’assurer de la qualité dessoins à offrir aux éven-tuels patients. Toutefois,plusieurs manquementsont été constatés danscertains centres, notam-ment au lycée Joseph Am-bourouet Avaro, le plusvieil établissement de lacapitale économique duGabon, où le circuit élec-

trique est défaillant de-puis de nombreuses an-nées.La mission d’inspection a,d'ailleurs, confirmé queles problèmes constatésdans cet établissement nedatent pas d’aujourd’hui.Elle estime, cependant,qu'il s'agit d'une situationisolée qui n’affecte pas lesautres centres d'examenoù rien n’a été signalé. Audemeurant, les anomaliesrelevées seront trans-mises à la direction natio-nale des Examens etconcours pour d’éven-tuelles solutions avant ledébut des épreuves.

Probable ouverture de deux nouveaux centres d'examen
Éducation/Baccalauréat général
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Un nouveau centre d'examen est en création au
lycée Bantsantsa
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CE n'est un secret pourpersonne, le seul mode detransport entre les villes dePort-Gentil et Lambarénédemeure les voies fluvialeet maritime. Aujourd’hui,le nombre de navettes aaugmenté, ce qui permetdes dessertes quoti-diennes, sans interruption.Cela, peu importe le sensdu trajet.Cette situation n'étaitqu'un simple rêve, il y aquelques années. Al'époque où les navires secomptaient presque sur lesdoigts d’une main. Il n’yavait que deux rotationspar semaine, au départ dePort-Gentil pour Lamba-

réné, lundi et vendredi.Dans le sens inverse, tousles jeudis et dimanches. Cependant, malgré le nom-bre en nette augmentationdes navettes desservant lesdeux chefs-lieux de pro-vince, l'on constate que

certains transporteurs ac-cordent peu d'importanceaux commodités de voyageà mettre à la disposition deleurs passagers. Se conten-tant uniquement des re-cettes générées, leurschiffres d’affaires et autres

bonus.Les responsables de la na-vette baptisée "Marthe etColette" font partie, mal-heureusement, de ces opé-rateurs qui ne mettent pasà la disposition de leurclientèle toutes les commo-

dités nécessaires à un ex-cellent voyage. Si cette em-barcation est parmi lesplus rapides sur la dessertePort-Gentil/Lambaréné,les voyageurs l'emprun-tant doivent user de sub-terfuges pour trouver une

place assise confortable. 
«Pour s’asseoir sur une
place en coussin, il faut
monter très tôt, sinon vous
faites le trajet qui dure cinq
heures de temps, assis sur
un banc en plastique des-
tiné aux enfants de la ma-
ternelle. C'est une véritable
épreuve surtout pour des
personnes âgées et celles
qui souffrent régulièrement
du mal de dos», a confié unpassager rencontré au portmôle de Port-Gentil, enprovenance de Lambaréné.Cette situation, pour lemoins gênante, semble nepas préoccuper, non plus,les responsables de la di-rection générale de la Ma-rine marchande pourtantprésents à chaque charge-ment. Au point où on lessoupçonnent de complicitéavec les transporteurs.

Absence de commodités dans les navettes
Navigation maritime/Desserte Port-Gentil-Lambaréné

Jean-Paulin ALLOGO
Port-Gentil/Gabon

La vedette "Marthe et Colette" arrivée au port môle
de Port-Gentil.
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Voilà le type de bancs sur lesquels sont assis cer-
tains clients à bord de la navette.
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